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Ruth 3,6-13

6 Ruth se fit belle, comme une fiancée. Elle descendit seule, en pleine nuit, vers la piste à vanner pour accomplit sa vocation.
Qu'il est loin le temps où l'on pouvait dire d'elle, en raison de ses origines : « Quel orgueil ! Quelle insolence ! Quelle arrogance ! Quelle suffisance ! Quelle présomption ! Quelle inconsistance ! » (Jr 48,29-30) 

Ici, en cette heure, s'arrêtait un procès séculaire. Par l'amour du Ciel, le temps de la reconnaissance allait véritablement commencer, et ouvrir une ère nouvelle.
Toutes les bontés données comme des promesses pouvaient maintenant s'accomplir.

7 Pour fêter l'abondante récolte et veiller au grain, Booz, comme un amoureux de la Parole, pria ce Psaume de pèlerinage chanté pendant la monté à Jérusalem :
      « Les semeurs en larmes moissonnent dans la joie.
Il s'en va et pleure le porteur du fardeau des semences. 

Il revient dans la jubilation le porteur de ses gerbes.» (Ps 126,5-6)   

Puis, il se coucha comme un bienheureux, en fredonnant ces mots au Seigneur : 

« La Parole venue de ta bouche vaut mieux pour moi que la récolte la plus abondante.» (Ps 119,72) 

Sans être vue, en douceur, Ruth s'approcha.

Elle se joignit discrètement à la prière de l'endormi.

8 Au milieu de la nuit, elle méditait sur le passé et l'avenir.
Elle vivait pleinement cet instant, pour se disposer à la rencontre et au passage en vue des épousailles.

Elle se préparait comme pour un combat pouvant ressembler à celui de Jacob avec l'ange au gué du Yabboq. (Gn 32, 23-31)
Booz dormait comme un bienheureux.

Ignorant cette heure pathétique de la connaissance, il finit par s'éveiller. Il s'émut profondément de cette présence inattendue.

Il se retourna, et la providence lui inspira au cœur de la compassion pour  tant de sincérité.

Il la bénit, puis il se leva pour célébrer les merveilles de Dieu et ses justes décisions. (Ps 119,62)
« Tu as fais le bonheur de ton serviteur, selon ta parole, Seigneur. Inspire-moi selon ton Esprit.» (Ps 119,65)
9 En toute simplicité, il lui demanda : - « Qui es-tu ? »
· « Je suis Ruth, celle que tu as reconnue dans ton champ, en vue d'un mariage, selon tes dires.

Étends ta protection sur ta servante, pour une œuvre de splendeur et de profondeur. 

Tu es le saint bienheureux, choisi par le Seigneur pour marcher avec moi pour une alliance éternelle. De nous deux, ensemble, descendra la dynastie d'un roi (David) de qui naîtra l'Envoyé de Noël.» (Mt 1,5-6)
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10 Comme un juste touché au plus intime de son cœur, Booz entonna un chant de bénédiction.
« Sois bénie par le Seigneur, ma fille. La force de ta fidélité et de ton amour de Dieu est montée en puissance depuis notre première rencontre.

Toi qui es entrée dans ma maison pour l'amour du Ciel, tu m'as adressé la plus belle des prières.

En me choisissant, tu honores la mémoire de notre Peuple, et tu fais tienne la promesse dont il est porteur.
11 Hier, lorsque tu m'as demandé un pain, je t'en ai donné deux.

Maintenant, ta prière dépasse toute mesure, puisque tu me  pries et me supplies de me donner à toi.

Sois sans crainte, la grâce de Dieu est sur toi.  (Lc 1,30) Je ferai selon ton désir, car mes intentions rejoignent les tiennes.
Tous, parmi les anciens de chez nous, te connaissent comme une femme de grand mérite, bonne, courageuse et de valeur. (Si 26,1-3) Tu as déjà ta place dans leurs cœurs.
12 Cependant, je ne peux te choisir encore. J'ai un parent dont le droit passe avant le mien pour t'épouser. Je dois le consulter. Ainsi va notre tradition.
Laissons à la grâce de Dieu le soin de choisir selon son Esprit de vérité.

Par toi, je le crois, Il veut manifester sa volonté de renouveler son Alliance nuptiale avec son Peuple, et aussi, rendre vive notre espérance en Lui.

En sa présence, l'amour croit tout, il espère tout, il endure tout. L'amour ne disparaît jamais. (1 Co 13,7-8) Avec une femme étrangère, une veuve sans descendance, un homme âgé comme moi sans progéniture, et un Dieu qui reste caché, quelle situation paradoxale ! » 

13 Booz, sage et plein de force, pouvait-il la renvoyer en secret (Mt 1,19), comme une ombre dans la nuit, au risque de l'exposer aux humiliations et aux violences ? (Ct 5,7)
Il lui dit : « Reste en ce lieu pour la nuit, et ne perd pas confiance. À la grâce de Dieu.»

À cet instant, il le savait, il avait atteint le point limite des possibles sur le plan de la relation avec Ruth.
Mais son désir, se comportant comme un arbre de vie (Pr 13,12), se laissait habiter par une intuition qu'elle lui reviendrait sans tarder. Il sera comblé de toutes les grâces du ciel.
                                                                          Saint Michel-Sur-Orge. Le 20 décembre 2011
M. F. A.
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